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accompagné les Armes des Alliés dans cette lutte importante, donnent
l'efpérance bien fondée du rétabliffement de l'indépendance des nations
fi long-tens opprimées, et du retour de la Paix dans cette partie du ionde,

En Efpagne et dans le Territoire même de la France, où les Armes.
victorieufes de Sa Majefé ont pénétré, les opérations fplendides du
Marqis de kk//ingtonz, et des Forces Angloife, Efpagnole et Portu-
gaife réunies, dans les Victoires de Vittoria et des Pyrenn;ées, ainfi que
duas la Chûte de Saint Sébaliien, ont rivalisé avec celles de toutes les
p riodes précédentes, et font de ju fes fujets de félicitation.

S1 nous jettons les yeux fur nos propres rivages, nous y trouverons
un i ample matière d'actions de grâces envers le Souverai, Diftributeur
a1S n les biens, dansla.conclufion de la dernière Campiagne, effeuée
d'une manière fi glorieufe pour les Armes Britanniques et fi défalireufe
pour czlles de l'Eniemi.

La défaite qu'il a effiiyée fur la Rivière de Chateaugay, où une poig-i éd-
de braves Canadiens ont repouffé une puiffante Diviiion de fon armée,
et la brillante vioire remportée fur les. bords du Saint Laurent par un.
ptit cor ps d'obfervation, fur l arm:ment formidable que commandoit
le Major Général WIlkinJòn, ont tout à la fois hautement relevé 1 hon-,
neur des armes de Sa Majefé et déconcerté d'une manière effedive tous
les plans de l'ennemi pour l'invako de cette Province.

C'é(t encore un fujet additionel de felicitation fincère, que noñoblfantz
les divers évênemens de l'été dernier, par lesquiels l'ennemi avoit gagné
du ter rein dans le laut-Canada, il. ait, depuis, été forcé d'en aban-
donner la plus grande partie, et que le théâtre de la Guerre ait été trans-
porté dans son propre territoire, où. il s'efn vu enlever Niagara, la plus
confidérable de les forte reffes, et les Pofies importans de B/ack Rock et
13ufa1 o, par la valeur et la hardieffe- Britanniq ue.

En paffant en revue ces évênemens, je ne puis m'empêcher de tnie
rappeller avec orgueil, et satisfa&ion que j'ai été, témoin de l'empreffe-
ment zélé avec lequel chacun a fait fon devoir, tant dans la Milice que
dn-- tutes les autres claffes des Sujets de Sa Majefté en cette Province-,.

que j< considère- comme le signe: le moins équ;ivoq.ue de leur loyauté
pour lcur Sowverair, et<de leur détermianation. àý détendre, jafqu'ài la.
d rriIéexnréité, cette imrportanr:e portion de: fes. Dumaines..


